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La morbidit6 allergique reste encore mal d6termin6e, car les frontihres sont 
pour certains domaines assez floues et rares sont les grandes enqu4tes menses aupr~s 
de populations homoghnes diff4renci6es cliniquement par leurs caract~res g4ogra- 
phiques. En 1958, lots du Congrhs International ,d'Allergie h Paris [1], les rap- 
porteurs nationaux avaient donn4 leurs impressions sur la fr4quence et le retentis- 
sement social ,des maladies allergiques dans leurs pays respectifs. Mais les statistiques 
6taient plus souvent 4tablies 5 partir de consultations hospitali6res, ce qui repr4- 
sente une s61ection pr6alable, qu'5 l'aide d'une &u.de d'ensemble de la population 
toute entihre incluant les individus sains aussi bien que les suiets allergiques. 

Notre enqu~te a sits rSalisSe dans la population 6fudiante de l'Universit6 de 
Paris ; elle nc peut donc, a priori, permettre d'extrapoler des conclusions d'ensem- 
ble sur les maladies allergiques en France, puisqu'elle ne repr4sente, tant par l'fige 
que par le choix des sujets, qu'une partie de la population. Elle a cependant I'avan- 
rage de s'adresser 5 un groupe parfaitement homoghne, trhs adapt4 5 une enqu4te 
,de ce type, et dont les rfisultats ont 4t4 exploit& grfice h l'inforn~atique. 

I. - -  P O P U L A T I O N  r~TUDII~E 

En France, certaines cat4gories d'indMdus sont soumises annuellement 5 des 
examens sys~4matiques (militaires, fonctionnaires, travailleurs, etc.). I1 en est ainsi 
de la population 4tudiante qui, dans toutes les universit6s frangaises, est astreinte 
5 un examen annuel comportant une 6tude clinique, 'des examens biologiques et 
une radiographie pulmonaire. Les fitudiants de l'Universit4 de Paris sa~isfont 5 
cette obligation dans un Centre de m4decine prSventive qui examine ehaque ann6e 
environ lao ooo 6tudiants. 
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Les mddeeins examinateurs avaient pour mission d'interroger chaque jour les 
dix premiers consultants ; le questionnaire 4tait critiqu4 par le m6decin, orient4 
avee la prdcision ndcessaire et nous avions ainsi la possibilit6 de reeueillir quoti- 
diennement zoo documents. Cette enqu4te commencde au d4but de l'ann4e 1968 
devait recueillir l oooo  dossiers; malheureusement les ~vdnements de mai Font 
interrompue prdcocement et nous ne pouvons faire 6tat que de 8 14o documents. 
Une enqu4te it4rative risquait en effet d'entamer l'homogdndit4 de la statistique en 
incluant plusieurs fois le m4me ~tudiant. 

Une fois le questionnaire 4tabli, ]es donndes ont 4t4 rendues assimilables pour 
l'ordinateur, l'Unit4 de Recherche statistique de Villejuif nous y a aid4s e t a  bien 
voulu se charger de l'exploitation des r&u]tats (*). 

I I .  - -  R I ~ S U L T A T S  

A. - ANALYSE GLOBALE DES STATISTIQUES (tableau I). 

Le pourcentage total d'allergiques (14 p. cent) peut paraltre 41ev6 par rapport 
l'ensemble de la population; mais ce chiffre fait 4tat de la somme des maladies 

allergiques depuis l'enfance et non de la fr6quence ,des affections allergiques au 
moment de l'interrogatoire. 649 urticaires occasionnelles, rest4es sans lendemain, 
ont 4t4 41imindes de la statistique et ne peuvent 4tre consid&des comme des mala- 
dies allergiques vraies. Par contre, nous avons conserv4 les r6actions a]lergiques aux 
antibiotiques, h l'aspirine et aux autres m6dicaments en raison soit du caract&e de 
gravit4 de la manifestation, soit des consdquences ult6rieures de cette al]ergie. Si ce 
groupe d'allergies mddicamenteuses 4tait aussi 41imin4, te hombre des sujets aller- 
giques avoisinerait lO p. cent et rejoindrait alors le pourcentage g4n6ralement admis 
dans les rares enqu4tes ant&ieures. 

T A B G t ~ A U  I 

~]~SWLTATS GLOB.~UX 

N o r n b r e  d e  d o s s i e r s  . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  8140 

A l l e r g i q u e s  v r a i s  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  1 141 

N o n  a l l e r g i q u e s  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  6 999  

(14,ol % + 0,0s %) (*) 

(*) Les  i n t e r v a l l e s  eonf iance  des  p o u r c e n t a g e s  donn6s  son t  ca lcu l6s  au seu i l  de  5 p .  cent ,  
se lon  l a  f o r m u l e  s u i v a n t e  : 

i n t e r v a l l e - e o n f i a n e e  ---- p o u r c e n t a g e  obse rv6  p + 2 \ / P  ( 1 -  p) 
n 

(*) Nous  t e n o n s  h r e m e r c i e r  ]e P r o f e s s e u r  SCII~,VARTZ, M o n s i e u r  LAZAR et M a d a m e  GUEGUEI~ 
de l e u r s  eonse i l s  et de  l e u r  a i d e  p o u r  l ' e x p l o i t a t i o n  des  r~su l ta t s  de  eette  enqu6te .  
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g . -  REPARTITION DES ALLERGIES (tableau II). 

Les quatre grands groupes (rhinites spasmodiques, allergies m6dicamenteuses, 
ecz6mas, asthmes) se partagent 5 r4partition presque 6gale la grande majorit6 des 
affections allergiques (fig. i) ; par contre, les urticaires permanentes, oppos&s aux 
urticaires occasionnelles, ne repr6sentent qu'un faible pourcentage (0,8 p. cent). 
Les mono-allergies sont pr6dominantes et la eonjonction de deux affections asso- 
cie le plus souvent eez4ma, rhinite et asthme, alors que dans une association triple 
ou quadruple, l'asthme est habituellement pr&ent. 

T A B L E A U  II 

~EPARTITION DES ALLERGIES % DES ALLERGIES ~o SUR LES 8 140 DOSSIERS 

Rhinites  spasmodiques  321 
Allergies m4dicamenteuses 302 
Eez4ma 284 
As thmes  271 
Urticaires 11 
Autres allergies 176 

23,51 (± 2,30) 
22,13 (+ 2,24) 
20,80 (+ 2,24) 
19,86 (+_ 2,15) 
0,8 (de 0,4 k 1,5) 

12,90 (+_ 1,80) 

3,s2 (+ 0,42) 
3,71 (+ 0,42) 
3,48 (+ 0,41) 
3,32 (+ 0,40) 
0,135 (de 0,067 ~ 0,241) 
2,16 (_+ 0,32) 

Fla. 1. - -  I / 6pa r t i t i on  des a l lergies  (1 365 m a n i f e s t a t i o n s  a l le rg iques  chez 1 141 su je t s ) .  

C .  - AGE ET SEXE DES SU~ETS. 

L'fige moyen des &udiants exanlinds se situe entre z3 et z 4 ans, sans difference 
significative entre l'fige des sujets allergiques et celui des sujets sains, ni d'ailleurs 
entre l':fige des garcons et l'fige des filles examinfs. 
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La pr4dominance des affections allergiques chez les jeunes filles est peut-4tre 
particuli6re au milieu 4tudi6, mais sa rdalit4 n'est pas douteuse (tableau I I I ) .  La 
diff4renee entre les deux pourcentages d'allergiques est significative 5 P o,ool 
(z ~ = 18,5 h 1 ddl). 

T A B L E A U  I I I  

RELATIONS SEXE ET ALL]~RGIE 

HOMMES FEMMES 

Sans allergie 2 372 4 160 

Avec allergie ] 318 749 

Hommes  : 12 % 
Femmes  : 15 % 

D. - HI~RI~DIT~. ET ALLERGIE (tableaux IV et V) .  

Dans une statistique dfj5 ancienne, M. PESHKIN [2] retrouvait chez des enfants 
allergiques 42,5 p. cent d'antdc6dents allergiques familiaux et UNGER [4] sur une 
population beaueoup plus nombreuse retenait le ehiffre de 48,9 p. cent d'ant4cf- 
dents allergiques chez l 'adulte et 58,1 p. cent chez l 'enfant. Les sujets sains n'au- 
raient par contre que 6,4 p. cent d'ascendants allergiques. 

L'influence de l'h6r6dit6 n'est pas douteuse et nous regrettons de n'avoir pu 
apprfcier t'uni- ou la bilat4ralit4 de cette ascendance. 

Les antde4dents allergiques se retrouvent chez les sujets sains dans 11 p. cent 
des cas chez les garcons et 15 P. cent chez ]es jeunes filles. Cette difffrenee que 
l 'on retrouve 4galement chez les sujets allergiques (36 p. cent pour les hommes, 
4~ p. cent dans le groupe fdminin) est signifieative : 

(z 2 ddl = 19,4 P < o,ool pour les sujets sains), 
(z 2 = 3,3 5 1 d.dl pour les sujets allergiques). 

E .  - E T U D E  DES DIFFERENTES MANIFESTATIONS ALLERGIQUES~ 

1) Les rhinites. 
Le groupe des rhinites allergiques vient en t4te des difffrentes localisations : 

elles reprdsentent 3,8z p. cent des dossiers et 23,5 p. cent de l 'ensemble des mani- 
festations allergiques. Elles se r@artissent en : 

- -  rhinites saisonnihres : 64 p. cent (--- 5 P. cent) .  
- -  rhinites ap6riodiques : 38 p. cent ( --- 5 P. cent).  
L'association d'une rhinite saisonni~re 5 un coryza spasmodique ap4riodique est 

relativement rare, nous ne l'avons retrouvde que dans dix dossiers sur 3Zl (z 2 > zo ; 
P < o, o o l ) .  
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TABLEAU IV 

HEREDIT~ ET ALLERGIE 

Non allergiques 

SANS HER~DIT~ 

5 635 

897 

AvEe HI~R£DIT~ 

633 

434 

6 268 

Allergiques 
6 532 l 067 

Pourcentages 
d'allergiques 14 % 4 1 %  P < 0,001 

T A B L E A U  V 

RELATIONS SEXE - H~Rt~DIT]~ -- ALLERGIE 

NON ALLERGIQUES HOMMES ~EMMES 

2 105 3 530 Sans h4r6dit6 

Avec h6r6dit6 

Pourcentage de sujets  avec h6r6dit4 

267 630 

11% 15 % 

Sans h6r6dit4 

Avec hdrddit6 

Pourcentage de sujets  avec h6rdditd 

ALLERGIQUES HOMMES FEMMES 

202 431 

116 318 

36 % 42 % 

Le rhume des foins aurait une certaine prdponddrance chez l'homme (80 p. cent) 
par rapport ~ la femme (7o p. cent, P <: 0,05), mais ces remarques ne peuvent 
4tre valables qu'en les rapportant h l'fige des sujets (entre 23 et 24 ans), ce pour- 
centage risque d'4tre modifi4 h u n  ~ge plus avanc4. 

Les rhinites allergiques, contrairement h d'autres manifestations, ne d4marrent 
pas ou rarement dans la petite enfance, ]eur ddveloppement maximal se situe entre 
ro et 2o ans (fig. 2). 

Les interventions O.R.L. (amygdalectomies, ad4noidectomies, interventions sur 
les cornets...) ont f~cheuse r4putation chez les sujets allergiques. On les accuse 
volontiers de ddclencher l'apparition d'une manifestation jusqu'alors latente. Sans 
pouvoir eommenter ce chiffre livr4 h l'4tat brut par l'enqu4te, sans prdcisions com- 
pl4mentaires sur les indications et sur la nature de l'intervention elle-m4me, nous 
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TABLEAU VI 

SI~V]~RIT~ DE L'ASTF/MI~ sELoiw L'+%GE DU DI~BUT 

Z.NTOMBRE DE CRISES PAR MOIS 

- -  1 c r i s e  ] 5  ̀ l 0  c r i s e s  30 c r i s e s  T o t a l  

0 5. 4 ar ts  26 2 28 

5 5  ̀ 9 ar ts  10 3 13 

10 g 14 arts  3 2 ~ 5 

P l u s  d e  14 ar ts  9 3 2 14 
I 
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avons eependant not4 que lo5 rhinites ont eu une intervention O.R.L. avant l'ap- 
parition de l'allergie, et 16 seulement ont 4t6 eonfi4es au sp4eialiste pour inter- 
vention aprhs connaissance de la nature allergique de l'affection. 

2) L'asthme. 

Les manifestations asthmatiques sont eonstat4es ehez 3,32 p. cent (_+ 0,40 
p. cent) de la population 4tudiante et repr4sentent 19,85 p. cent (± 2,15 p. cent) 
de l'ensemble des affections allergiques. Cet asthme a pu d4buter h des ages trhs 
diff&ents, mais il est souvent reconnu dhs l'enfance et dans notre statistique 
45,5 P. cent ( -  6,2 p. cent) des manifestations avaient d4but4 avant l'age de 
4 ans (fig. 3). 

La s&&it~ de l'asthme est 6tudi6e en corr41ation avec l'~ge du d4but de la ma- 
ladie (tableau VI) ; les asthmes de l'enfance d4dar& avant 4 ans ont une ~volu- 
tion globale plus b4nigne que les asthmes d'apparition plus tardive. Cette consta- 
tation est probablement li4e ~ la disparition d'une partie des asthmes de l'enfance 
au moment de la pubertal. 

~)uand l'asthme apparalt avant 4 ans, 93 P. cent des sujets n'ont pas plus d'une 
crise par mois ; quand l'asthme apparalt apr~s 4 ans, ce pourcentage tombe 
69 p. cent. La diff4rence est signifieative (z a ~ 1 ddl = 5,4 ; P 0,05). 

L'association d'une bronchite chronique ~ l'asthme de l'adoleseent et de 
l'adulte jeune est d4j~ relativement fr~quente, 24 p, cent (± 5 P. cent) des 6tu- 
diants asthmatiques sont atteints de bronchite chronique et 27 p. cent (± 6 p. cent) 
des 4tudiants asthmatiques ont b~n4fici6 d'une cure thermale au moment de Yen- 
qu4te. 

3) L'ecz&na. 

En dehors d'une enqu~te allergologique pr6cise, il 6tait impossible .de faire pr6- 
eiser par le seul interrogatoire si l'eezdma 6tait eonstitutionnel on s'il relevait d'une 
dermite de contact ; ees deux affections ont ~t4 rassembl&s sous une seule rubri- 
que et 284 dossiers d'eezdma ont 6td retenus. Cette maladie cutan& affecte done 
3,5o p. cent (+ o,41 p. cent) de l'ensemble de la population dtudiante. Le ques- 
tionnaire de eette enqu~te eherchait h faire pr4eiser le si6ge de l'eez4ma, mais les 
r6ponses ineompl~tes front pas permis une statistique valable et la pr4dominance 
au visage et aux mains est une notion qui paraissait @i.dente d'embl6e. 

L'eez4ma du nourrisson est fr4quent : 16,2 p. cent (± 4,6 p. cent) des affec- 
tions eutan6es (41 cas sur 253 ) ont 4t4 eonstat4es avant l'fige d'un an, mais par 
eontre, pour les tranehes d'fige Suceessives, l'apparition est tout ~ fair progressive. 

L'h6r6dit4 allergique eonditionne surtout l'apparition de l'eez4ma du nourris- 
~on, mais son influence est moins nette lorsque la 16sion apparalt tardivement 
(comme l'indique }e tableau VII, le pourcentage de cas avee h&4dit4 diminue 
avee l'~ge d'apparition, fig. 4, tableau VIII ) .  

Sur les 38 dossiers de r4aetions eutan4es aux eosm6tiques, la statistique ne fait 
que eonfirmer une 4videnee : 37 eez4mas se rapportent ~ des 4tudiantes et un 
seul gargon a pr6sent4 une 14sion eutan4e de  m4me origine. 
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T A B L E A U  v i i  

H]~R]~DIT]~ ET AGE DE DI~BUT DE L'ECZ]~MA 

Ht~R]~DIT]~ 

0 + 

0 - 1 an 19 

2 h 5 arts 20 

6 ~ 10 arts 20 

22 41 

16 36 

15 35 

11 ~ 15 arts 22 14 36 
i 

]6 ~ 18 ans 23 14 37 

19 ~ 21 ans 24 8 32 

Plus  de 21 ans 22 14 36 

150 103 253 

T A B L E A U  V I I I  

AGE MOYEN DE D~BUT DE L'~CZ~MA 

NOMBRE AGE 

Sans  h6r6dit6 150 13,53 
Avec  h6rdditd 103 11,18 P 0,05 
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4) L'urticaire. 

Les urticaires oceassionnelles, de courte dur4e, ont 4t4 not4es pour 659 dos- 
siers, mais ne peuvent 4tre retenues dans l'4tude des maladies allergiques vraies. 
D'ailleurs, ]a l&ion est sans relation 6vidente ni avec le sexe de l'6tudiant, ni avee 
l'h4r4dit4 allergique, ni m4me avec unc 4ventuelle allergic m4dicamenteuse; que 
eette urtieaire soit restde localis& ou gfin&alisde elle a rarement donnd lieu ~ un 
traitement. 

Par opposition ]es urtieaires ehroniques constituent une affection allergique 
eertaine : leur nombre est tr6s restreint : ~ eas sur les 8 14o dossiers, soit o,~ 3 p. 
cent (de o,o 7 p. cent 5 o,24 p. cent) de ]a population. Ces urtieaires sont plus 
souvent g4nfralis6es (8 cas) que ]ocalisfes (3 cas) et Ies antfc4dents h4r6ditaires 
fr4quemment retrouv4s (5 lois sur xo). 

5) L'allergie mddicamenteuse (tableau IX).  

L'allergie mfdicamenteuse vient au second rang des maladies allergiques (3oz 
dossiers). La pr6pond4rance des allergies aux antibiotiques est manifeste, les aller- 
gies ~ la pdnicilline sont les plus fr4quentes suivies par les allergies aux autres 
antibiotiques, les sensibilisations ~ l'aspirine suivent presque aussit6t. 

TABLEAU I~i 

ALLERG£F,S M~DICAMEIqTa~USES (302) 

IVfONO-ALLERGIE ]3 I-ALLERGIE TR1-ALL~RGIE 

292 9 1 

Iq~I~PARTITIOIq SUR LES 292 IV[OI'70-ALLERGIES 

A s p i r i n e  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  41 
P6nic i l l ine  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  71 
A u t r e s  a n t i b i o t i q u e s  . . . . . . . . . . . . . . .  44 
A u t r e s  r n f d i c a m e n t s  . . . . . . . . . . . . . . .  110 
M 4 d i e a m e n t s  n o n  pr4cis6s  . . . . . . . . . .  26 

F. - TRAITEMENTS DES MALADIES ALLERGIQUES. 

Les traitements de d&ensibilisation ont fair l'objet essentiel de cette enqu4te ; 
la lecture des r6sultats (tableau X) on est d'emblde 6tonn6 par la constatation 

du chiffre trhs restreint des 4tudiants traitds par ddsensibilisation spdeifique. En 
effet, 84 allergiques seulement ont bdn4fiei4 d'un traitement de ddsensibilisation 
et sur un total de 203 rhinites pollinique~ :1 seulement ont 6t4 ddsensibilis4es. 
Devant un chiffre aussi minime la st_lt2stique ne prend qu'une valeur relative. Les 
prineipaux allerghnes constat 's sont les poussihres, les pollens, puis les moisissures 
et les microbes. 
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TABLEAU X 

D~SENSIBI~SATION SP~CIFIQUE 

Ponen 

Moisissures 

Microbes 

Poussi~res 
Pollen 

Poussi~res 
Moisissures 10 

Poussi~res 
Microbes 

Poussi&res 
Moisissures 
Microbes 

Poussi~res 
Moisissures 

Pollen 

Moisissures 
Microbes 

ASTHME TOTAL ]]RT. 
C.S. ECZkMA 

PERM. 
ALL. 
M~D. 

25 19 4 7 2 6 

12 

7 

4 11 

2 1 

2 

5 

36 

Poussi~res 

6 1 

5 4 

f 
I 

t 

35 

1 

1 

14 

1 

65 10 

AUTRES 
ALL. 

TABLEAU X I  

DUR~]~  D U  TRAITEMENT D E  D~SENSIBILISATION 

Valeurs extremes 

Moins de 4 mois 

0 mois 1 mois 2 mois 3 mois 

3 3 1 9 

Plus de 35 mois 

4 ans 3 a n s  

6 4 

+ de 6 arts 
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La dur4e de la d&ensibilisation a 4t4 extr4mement variable et nous ne retien- 
drons que ]es valeurs extr4mes (tableau XI).  

Les r&ultats consign& dans le tableau XII eonfirment 5 I'4vidence qne ]e seul 
traitement allergologique ne peut pr4tendre gudrir h ]ui seul qu'une pattie des 
manifestations asthmatiques, des rhinites et limitent on mettent en @hee Ie traite- 
ment de d4sensibilisation. 

T A B L E A U  XII 

Rt~SULTAT DU TRAITEMENT DE DI~SENSIBILISATION 

A s t h m e  

R_I~SULTATS 
INCONNUS 

OUI~RISON TOTAL:E 

16 eas 
39 % 

(de 23 % a 5 5  %) 

GU]~RISON 
_t_ AMELIORATION 

30 cas 
73 % 

(de 57 % ~ 85 %) 

R_~SULTATS 
NULS 

1I 

Coryza  8 7 cas 29 cas 9 
spasmodique  18 % 76 % 

(de 7 % ~ 34 %) (de 59 % ~ 89 %) 

I~ezdma 0 6 cas 13 cas 6 
32 % 68 % 

(de 13 % a 5 7  %) (de 43 % ~ 8 7  %) 

Allergie 3 5 eas 9 eas 3 
m6dicamenteuse  42 % 75 % 

(de 15 % ~t 73 %) (de 43 % ~ 94 %) 

Urticaire 0 2 0 0 
permanente  

Autres  allergies I 1 2 0 1 
i ! ! 

CONCLUSIONS 

La lecture des rdsultats d'une enqu4te de ce type est parfois ddcevante car cer- 
rains chiffres pouvaient paraltre 4vidents d'emblde; il en est ainsi de l'influence 
de l'hdrddit4 sur le ddclenehement d'une maladie allergique, et l'importance des 
urticaires occasionnelles par rapport aux urticaires chroniques, de la pr4ponddranee 
des allerghnes ponssihres et pollens dans la sensibilisation des sujets. Pourtant 
]'dtude statistique a l'avantage de ehiffrer les fairs allergologiques et de les corn- 
parer h d'autres enqu4tes 5 condition toutefois que les crithres d'dtude soient ri- 
goureusement identiqnes. Ainsi, dans l'asthme, ROUMAOOUX et coll. [31 ont rap- 
port6 nne statistique tr~s importante portant sur lOO ooo jeunes recrues examindes 
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lots de la sdlection qui pr6c6de le service militaire. Pour ces auteurs, la morbidit6 
asthmatique serait de o,34 p. cent et ce chiffre contraste apparemment avec le 
chiffre de notre statistique (3,32 p. cent, _ 0,40 p. cent). Cette discordance est 
en fair plus apparente que rfelle ; les m6decins militaires ne reeonnaissent que les 
asthmes authentiques an moment de l'incorporation (fige moyen de 18 ans) sans 
tenir compte des asthmes de l'enfance ou .de l'adolescence disparus au moment 
de l'examen et sans pr6voir, afort iori ,  les asthmes d'apparition ult6rieure. 

Les points sailtants de notre 4tude coneement les points de d4tai] de chaque 
manifestation : 

- -  Les rhinites se d~veloppent entre lo  et zo ans et parmi dies le rhume des 
loins occupe la place la plus importante ; il est assez curieux de constater que 2,5 
p. cent (_  o,3 p. cent) de la population 4tudiante souffle de rhume des foins ce 
qui repr4sente un handicap essentiel dans une scolarit6 normale et influence cer- 
tainement les possibilit4s intelleetuelles h la p4riode cruciale des examens. Pour- 
taut, ro p. cent (+-_ 4 P. cent), seulement de ces malades polliniques out b4n4fici6 
d 'une d6sensibilisation sp4cifique. 

- -  L'asthme de l'enfance ne nous paraissait pas a priori aussi fr4quent et son 
6volution est d 'autant plus b4nigne qu'il a d4but4 pr4cocement. 

- -  L'ecz6ma du nourrisson repr4sente un fort contingent parmi les allergies 
cutan4es; il est probable que certains ecz4mas s4borrh4iques d'4volution favorable 
n 'ont  aucun lien avec une maladie allergique authentique. Dans ces conditions, la 
d4sensibilisation sp4cifique, aura une influence favorable dans les vrais ecz4mas 
allergiques, mais elle ne peut r4gler he l l e  seule tous les  probl6mes 4tiologiques. 

Au terme de cette enqu~te, nous nous apercevons de toutes les imperfections 
et des earences que pouvait comporter l'interrogatoire initial. Certains domaines 
allergologiques out 4t4 oubli4s ou h peine eflteur4s dans cette investigation. Nous 
souhaitons que cette 6rude serve de base ~ de nouvelles enqu4tes dans d'autres 
cat4gories de population afin de connaltre le profil m4me relatif des affections al- 
lergiques en France. La morbidit4 allergique ne repr4sente certainement pas un 
point fixe; au sein d'une m4me cat4gorie d'individus, l'4volution de cette morbi- 
dit6 devrait suivre une ligne parall61e ~ l'4volution de nos techniques de diagnostic 
et de traitement. 

[Demandes  de tir~s & par t  : D r J .  DENIS, 
Cl in ique  de Sdrndiologfe raddicale et 
d'Allergologie, H5pttal Rothschild, I5, 
rue Santerre, 75-Paris-12]. 

R~'SUMI~ 

Une enqufite statistique sur les maladies allergiques a 4t6 r6alis6e aupr6s d'6tudiants de 
l'Universit6 de Paris, interrog6s et examinfs lors de la visite annuelle de M6decine Prfventive. 

14 p. cent (+_ o,o8 p. cent) des 8 14o 6tudiants, dont l'~ge moyen est de 23 ans, out eu 
une manifestation allergique : rhinite (3,82 p. cent [+ o,42 p. cent]), eez6ma (3,78 p. cent 
E+ 0,42 p. cent]), asthme (3,32 p. cent [+ o,4o p. cent~), urtieaire (o,I 3 p. cent), allergic m6di- 
camenteuse (3,71 p. cent E+ 0,42 p. cent]). 

Certains earaet6res partieuliers inh6rents aux diff6rentes affections sont 6tudi6s par les 
m6thodes statistiques. 
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MALADIES ALLERGIQUES CHEZ LES ETUDIANTS 

SUMMARY 

INCIDENCE OF ALLERGIES IN THE STUDENT POPULATION 
AN ENQUIRY INVOLVING 8 OOO SUBJECTS 

A stat is t ical  enquiry  into allergic diseases was carried out  on s tuden t s  a t  Par is  Univers i ty  
who were ques t ioned and examined  when  they  had  their  annual  Prevent ive  Medicine exa-  
minat ion.  

14 % (+ 0,08 %) of the  8 14o s tuden t s  whose average age was 23 had  some allergic mani-  
fes ta t ion : rhinit is  (3,82 ~o [+ 0,42 %]), eczema (3,78 ~o [_+ 0,42 ~o]), a s thma  (3,32 ~o [+  
o,4o %]), ur t icar ia  (o,i 3 ~o), medicamentous  allergy (3,71 ~o [+ 0,42 %]). 

Certain special character is t ics  inheren t  in various disorders are s tudied  by  stat is t ical  
methods .  
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